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Nous ne passons pas inapercus

loraQuebeca, notre association, a deux

fit bien remplie et plusieurs d'entre nous

Crecupés à sensibiliser Le public sur l'impor-
tance de préserver la More ct ses habitats; à ras-
sembler de l'information sur le ccmmerce har-
Geole des plantes indigènes; à inventorer des
populations de plantes rares ou, à l'inverse,
envahissantes.

L'année a démarré en tombe avec notre «Opa
ration Trilles & Cie», pour laquelle quelques
dizaines d'entre nous avons consacré temps ét
énergie. D'une part, & nous rendre à l'ecposi-
Hon #Effleure-printempes, puis dans les parcs
de la région de Montréal, y sensibiliser
les visiteurs à la fragilité de nos plus belles
fleurs pritanières, D'autre part, pour inciter
les jardinertes à ne pas vendre certaines plan-
tes forestières à croissance lente, qui sort à mo
tre connaissance prélevées intégralement en
milieu raturel, Mon, nous ne socrumes pas pas
B65 inaperçus!

Panmi les centaines de questionnaires emédiés
à près de 1100 professionnels du monde de
Vherteulture ornementale, nous avons finale-
ment reçu quelques réponses, Des membres du
Comité commerce horticole des plantes indi-
gènes Les ont cornpllées et analysées (voir arti-
cle plus loin]. On y trouve un intéressant échan-
tillon d'opinions sur les problèmes que peu-
ventengendrer ce commerce au Quebec.

Des actions bien fondées
Des membres de ce mime comité participent
également à une recherche plus exhaustive
d'information sur ce commerce, afin d'évaluer
son impact potentiel sur les populations de
plantes sensibles à la récolte. Une analyse du
contenu du plus récent catalogue de Li enire-
prises québécoises, qui produisent ou vendent
des plantes indigènes, révèle que ce commerce
touche près de 260 espèces indigènes et une
cinquantaine d'espèces naturalisées, ‘Certaines
entreprises proposent mime des espices sus-
cepibles d'être désignées menacées ou vubreé-
rablea!

Du ote des chercheurs de plantes rares, le co-
mité qui les réunit à organisé des visites qui
Se sontrévélées fructueuses, en particulier eur
(‘He Jésus (Laval), qui renferme encore quel-
ques vestiges d'érablière sur sol calcaire, No-
tré association compte d'ailleurs appuver pro-
chainement les démarches d'un proupe local,
la Corporation pour la mise en valeur du bois
de l'Équerre, en vue de protéger une de ces
érablières,

Come disait l'autre : sengagez-vous, énga-
gez-vous». Eh bien, oui, notre association s'est

et sera certainement de plus en plus
appelée à le faire, En novembre dernier, Flo-
raQuebeca déposait son premier mémoire à

que des populations de plantes menacées, vul-
nérables ou susceptibles d'être ainsi désignées,

Du concret, svp!
Pour continuer dans la veine des actions con-
cites, mentonnens le deuiome corvée an-
nuelle de brossage des hêtres à la réserve doce
logique du Boisé-des-Muir, organisée par le
Comité gestion des paysages végétaux. Des
membres de ce comité ont éralement partheipé
à un inventaire des plantes introduites à la
Grosse-Île, un espace protégé à titre che Liens his
tonique national,

Début juillet, plusieurs floraquébécots étaient
au “Rendez-vous botaniques, à la réchercne
de l'arisème dragon dans l'archipel de Ber-
thiet-Sorel et sur les rives du Lac Saint-Pierre

Le Comité bulletin mous a livre trois numéros,
à la mise en page et au graphisme soignés, et
au contenu diversifié. Puis, be Comité néper-
toire. en collaboration avec Je Comité bulle
fin, nous a livre son produit un bottin fort pra-
tique qui nous enlève tout motif de ne pas
communiquer ering nous!

.. suite à la page 8
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| Le Fra Bar Stuart Hap
a préparabon de l'Opération Trilles & sentiers de randonnée, Nous aurons des pan:
Cie va bon train, à la suite de larencon- neaux d'exposition et des dépliants pour sen-

Date ide dm als ul tre du janvier dernier au fardinbots- sibibser les intéressés à la conservation, dans
1° févries, 1° mai, Md sept. 1548 nique de Montréal La réunion mows a permis leur milieu naturel, de nos plantes printanié-

: ‘ de faire be bilan de l'Opération de l'an dernier res à croissance lente,
FE RPO VP EUR a et de mettre les idées en place pour la deuxiéme ‘ae
Frédéric Coursol: édition de cet événement, qui aura lieu les 4- weeding hes speck Acifloraquebecattireseau.com 10, 16-17-18 rai. a er ae
Seuls des textes très courts se-
ronk reçus par télécopie: les
adresser à Jacques Labrecque
(418) 646-6169

Foot ae cenit
Sourmetire le texte, une se-
maine avant la date de tombés,
à Stuart Hay:
chayriereumontreal.ca>.
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Encore cette année, nous enverrons des équi-
pes sur les sentiers det parcs naturels de La
grand on de Montréal: les parcs d'Oka,
du Mont-Royal, du Mont Saint-Bruno, du Mont
Saint-Hilaire et ceux de la CUM (Cemmunauté
urbaine de Montréal: Csp-Saint-Jacques, Île-
Hizard et Beas-de-Liesse),

Nous souhaitons encore constituer de petites
équipes de deux ou trois personnes, pour re
pondre aux questions du public & entrée des

parc le plus près de chez vous. On ne sera ja-
mais trop de bénévoles pour assurer be succés
de cette activité de FloraQuebec.

Inscrivez-vous dès maintenant
Oka: André Sabéurin (514) 43614
Mont-Royal: Patrick Nantel (514) 270-8697
Monk Saint-Brunc: Johanne Diovon 359-9906
Parcs CUM: Hoëlle Bouchard 721-5065
Aloné Saint-Hilaire: Charles Mercier 985-9693

Triliiumiment vite +

On Fattendait depuis longtemps!
per Kiet Mannan, Comat reperipive

Le Comité répertoire des botanistes a enfin
accouch! de son bebe! La gestation a été aspex
longue, car, nous voulions inscrire le plus de
botanistes possibles Le répertoire a été envove
dans le dernier bulletin, soit celui de l'hiver, [|
n'aurait vu le jour sous cette forme magnifi-
que si le Comité répertoire ne s'était vu aidé
du Comité bulletin. Toutes les personnes qui
ontété impliquées de près ou de loin dans cette
aventure ont été grandement appréciées,
notamment Gisèle Lamoureux ef Yves
Boudreaule.

Si vous êtes d'une queloonque façon botaniste
et aver vu ce répertoire sens y être déjà ins
oils, vous vous êtes certainement dits que vous
avez manqué une des plus belles chances dé
votre vie de vous faire des nouveaux amis Ja-

mais top tard pour bien faire! Inscriver-vous
pour la prochaine édition. Vous n'avez qu'à
envoyer à Frédéric Coursol, vos coordonnées
et les informations demandées dans le formu-
laine inclus dans le répertoine Nous nous fe
rons un plaisir de mettre à jour le répertoire
dans un an, si les conditions le peroettent,
Pour les personnes qui ont eu la chance de
s'inscrire, mais qui ont remarqué des erreurs
ou gui ont tout simplement déménagé dans la
dernbère année, envoyez les corrections à Fré-

ponibles pour cing dollars.

Encore une fois félicitations à toute l'équipe du
répertoire et espérons que cet Guhl amènera
une plus grande collaboration entre les diffe-
rente intervenants en botanique. à

Des objectifs précisés

Ce mois de janvier ne compte pas que du ver-
plac nos avons ten une importante réumion
de notre comité, Nous désirions, depuis bong:
temps, réfléchir sur le rôle de celoi-ci. Après
envult discussions, nous avons enfin cermé son
identi, Voici, en cing points, la mission du
Comité commerce horticole des plantes indi-
gènes

1. Promoavéis l'utilèsation horticole des plan-
tes indigènes du Québec, auprés de la popula-
ton et des intervenants horticoles.

2. Sensibiliser population et intervenants hor
ticoles à La problématique que pourrait engen-
drer la récolte commerciale des espèces indi-
gènes, en particulier celles 4 croissance lente

3. Faire prendre conscience à la population et
aux intervenants horticoles à ce qu'ils respec-
tent la répartition naturelle des espèces indi-
genes.

4, Accumuler de l'information scentifique sur
les espèces visées et la divulguer. Produire des
cartes dé réparhtion pour ces espèces,

5. Inciter les producteurs et les centres de re
cherche développer des méthodes de produc-
ton plutôt que de prélever les espèces indigé-
nes en milieu naturel,

Voilà nos objectifs Cela vous plait, cela vous
choquer Vous avez des me? Alors, joi-
inez-vous à notre comté ou faites-nous part
de vos commentaires. 4



Inacceptable, le commerce de plantes prélevées en nature?

Des professionnels se prononcent

iviog 3 xg 1

ÉecA
| Par Pasriok Manet et le Comust commerce hertcode des plantes indigènes Acti, Abmemeni, avy |

u Q bu, le reared! de Porte bere des milliers de bulbes d'ail des bois (Alum 7 36
remit à scans mc SEE fricoocutt). La récolte commerciale de plantes à HUE nn Hi bé
dérable au cours des 20 demiéres an-

nées, avec des miens et services dont la valeur
à la consommation est aujourd'hui évaluée à
12 milliard de dollars. Pour différentes raisons,
dont la recherche de nouveautés et d'excclusi-
vités, de plus en plus d'horticulteurs utilisent
ou encouragent l'utilisstion dés espèces indi-

de la flore québécoise dans leurs arména-
gements 1 L'aménagement de parcs publics
et divers travaux de rena baralisation sont éga-
lement susceptbles d'augmenter la demande

mande, un nombre emiseant d'entreprises qué-
bécoises produisent, distribuent ou vendent oes
produits.

Produire et utiliser des plantes de notre flore
contribuent certainement à valoriser le patri-
moinenaturel et développer des activités doo
normiques, Toutefois, parmi les espèces indigit-
nes les plus convoitées, on trouve des plantes
Écrestières à croësance lente pour lesquelles il
n'éxiste pas encore de méthodes de culture
permettant de les à une échelle com-
merciale de façon rentable, 0 s'agit d'espèces
tels Je trille blanc (Trilitum grandiflerum),
Vérythrone d'amérique, ou les sabots-de-la-
vierge (genre Cypripedium). En conséquence,
dés forestières, offertes actuellement sur
le marché, sont souvent prélevées intégrake
nent en milieu naturel.

Chez certaines des plus belles plantes prints-
nières de nos bois, la période de maturation,
dela graine à la plante en eur, peut dures pho
sieurs armées en miliew naturel. Line fois ma-
bares, ces plantes produisent relativement peu
de semis. Certaines produisent peu de graines
ou leur production est inrdeulitre, d'autres sont
plus féconcdes, mais les taux de germination
sont relativement faibles. Ces caractères ren-
dent ces espèces difficiles à cultiver et leurs
populations, très sensibles 4 la récolter.

En 1967, on estimait que plus de 100 OC) plan-
tes herbacées étaient prélevées annucllement
dans les mon de la Carodine do Mord et
du Tennessee, Une récolte d'une telle armpleur
pourrait rapidement faire disparaitre des po-
pulations entières de plusieurs espèces semi
bles. La récolte abusive a déjà, dans l'histoire
du Québec, conmtribud 4 la rareté de plantes fo-
restières, Par exemple, nos ancêtres ont, à par-
br du XVIII siècle, abondamment récolté et ex-
porté le ginseng (Panar quinguefolius) et
l'adiante ducanads (idimium pediaum) comme
plantes médicinales, de méme que centaines
orchidées comme plantes d'ornement, en par-

ment, ona récolté dans le sud de la province

des fins d'horticulture ormementale représente
une nouvelle menace qui vient s'ajouter à celle
de l'étalement urbain qui, chaque année, dimi-
nue la superficie de leurs habitats naturels.

Un sondage
Inquiets de cette situation, un comité de
FloraQuebeca est passé à l'action Mais avant
d'agir, ils ont voulu en savoir davantage Le
Comité commerce horticole des plantes indi-
gènes a rédigé deux questionnaires destinés à
deux categories d'intervenants en horticulture
omementale. Dune part, à ceux qui utilisent
les plantes d'ornement, principalement des ar-
chitectes p ei des chroniqueurs hor-
Gcoles, et d'autre part, à ceux qui produisent
ou vendent ces plantes.

Ce sondage, une premiére au Québec, avait
deux buts: recueillir de l'information permet-
tant d'évaluer la demande en plantes indigé-
nes ef sensibiliser Le milieu de l'horticulture
omementale aux problèmes que pourrait en-
pendrer un commerce incontrélé de plantes
prélevées en nature.

Par l'entremise de la Fédération interdiscipli-
naine de l'homtioulhane omnia du Choébec,
80) questionnaires Éurent expédiés à des entre
prises qui produisent ou vendent des végétaux
21300 autres questionnaires furent épédiés par
Fentremise de Association des architectes
paragiehs. Le sondage s'est déroulé entre la
ei-novernbre ét la mi-décembre 1946. Au tr
tal, 65 personnes ont retourné leur question
nadre: 54 utilisateurs ou promoteurs et 11 pro-
ducteurs ou vendeurs. Les questions avec ré-
ponses ot commentaires Seront présenhées en-
tiérement dans le prochain maméro du bulle-
tin. Ce taux de réponse très faible, mais prévi-
sible, ne permet pas d'atteindre léterment
notre premier objectif (évaluer la demande).
Mmes estimons cependant avoir fait un grand
pas vers l'atteinte de notre deuxiéme objectif

En général, bes réponses confirment nos inquié-
fades, mais Indiquent également que les répon-
dant: ae préstcupent de la protection de ia
flore. En effet, la grande majorité des répon-
dants de la première cate pore (architectes pay-
sagèstes à 87%], ont dé recommandé l'utili-
saison de plantes indigènes. Lin peu mains dé
La modtté d'entre eux, seulement, disent s'asau-
rer de la provenance des plantes. Par contre,
plusieurs pensent que la majorité des plantes

disponibles actuellerment sur le mar-
ché sont propagées en EN Serres Ci
en laboraboires. De plus, la grande majorite des
répondants estiment que le prélevement des

nique de Montréal, rendez-vous
dans l'entrée principale.

ai mé LEASE
Assemblée générale annuelle de
FloraQuebeca. Café æt dessert,
confirence, relance de À
Trilles & Cie, levée de fonds.

Bioddéme de Mil

25 avril à Layad
Actrrité de relocalisation de plan:
tes indigènes vouées à la destruc-
Bon. Contacter Louise Bonhomme
(S14 681-8188 ou ÉTAT,

PLO mae 16-27-17 mai
Opération Trilles & Cie, Parcs
d'Oka, du Mont-Rowal, du Mont
Saint-Brune, du Mont Saint-Hi-
bare et ceux de la Communauté
urbaine de Montréal (Cap-Saint
Jacques, Île-Bizard et Bois-de-
Liesse). Inserives-vous lors de
l'assemblée générale ou auprès
des responsables des parcs (voir
coordonnies page 4]. #

Secrétariat

Pour rejoindre FloraCmebeca, no-
ter les changements de cocrdon-
nées {voir page 41 Pour le mo-
ment, veuillez tébéghoner pour
avertir de votre intention d'en-
voyer une bélécopie. &

Comité bulletin
Pour éviter de s‘essouffler top
vite, Je comité a décidé, en accord
avec le conseil d'administration,
de réduire le nombre de parutions
du Florence à trois par année.
Nayex crainte, la qualité resters
la mème. Dates de tombée du vo-
lume 3: page 2.

A partir du prochain numéro,
nous aurons l'aide du secretaire
permanent, Frédéri Cours, 0
recevra bes textes au courrbel de
ForaQuebeca:
<floraquebec com>Dl ne faut done ave envoyer de

textes à Boudreault, &
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Protection
de l'ail des bois

C'est déjà demain la veille de la
fonte du blame manteau et du

Oui, iy aura encore de la cueillette
illicite et du commerce d'ail des
bois, malgré tous les efforts dé-
ployes par le ministère de l'Envi-
ronnement et de la Faune pour
banuur ces pratiques.

Retenir que tout commerce de
cette plante, ou d'une de ses par-
ties, est prohibé. Si vous ètes té-
moins d'un bel commerce, en aver-
br les irepecteurs du ministère de
l'Agriculture, des pécheries et de
l'Alimentation, qui peuvent inter-
wenir. 1-600-464-5025

La cueillette est illicite si elle de
passe 200 ¢ ou 50 plants ou 50 bul-
bes ou si elle s'effectoe dans un
parc, réserve écologique, refuge
faunique et divers autres sites ké-

t protégés. Pour signaler
de telles cueillettes, rejoindre
S05 Bracomnage: 1-600-463-2141

Sivous fortement que
de la cueillette s'effectue dans un
site, le signaler à S05
Dans certains tas, les agents de
conservation peuvent effectuer
une survelllance préventive; à
vous d'insister.

C'estaussi grave de braconner l'ail
des bois que de braconner be che-
vreuil. Les amendess'échelonnent
entre S00-et 20 000 $ pour un indi-
vidus pour es entreprises, c'est le
double.

Et puis l'ail des bogs cultivé dans
des champs, c'est toujours de l'ail
des bois! I n'existe pas d'ail des
champs, tel que certains vendeurs
essaient de le faire croire. Le règle-
nent interdit d'en posséder plus
de 50 plants hors de son milieu
naturel, sit les forêts naturelles où
on la trouve; c'est dire que la cul-
ture en champs est prohibde.

Adors n'hésitez pas, Ce n'est pas
de la délation, c'est de ta protec-
bon du patrimoine vegetal.

péces indigènes en uilieu naturel, pour le com-
mere, n'est pas une pratique acceptable et que
son impact à long terme peut étre considéra-
ble. Par conséquent, presque tous favorisent
l'idée de déconseiller l'achat des plantés indi-
genes prélevées en milieu naturel, en particu-Fer lex oopdoms Sones tiies à crcissance Lente His
les trilles, lycopodes, cypripèdes, era
d ett decarclineg. Les répon-pares hana cohérents dans
leurs réponses. Ainsi, sur les 45 qui trouvent
inacceptable le commerce de plantes prélevées
en nature, 36 sdmettent aussi que ce pre
ment peut avoir un impact considérable sur les
populations sauvages, Etde tous ceux qui sous
crivent à l'une où l'autre de ces doux affirma-
ions, aucun ne soppose à l'idée de décon-
seller l'achat des plantes indigènes prélevées
en milieu naturel.

Les réponses des producteurs et vendeurs aux
mêmes questions sont semblables, dans l'en-
semble. Presque tous (10 sur 11) serail prèts à
renoncer à vendre des plantes indigènes pré-
levées en milieu naturel.

Les espèces vedettes
Les nome de 21 espèces potentiellement sensi-
bles à la cueillette apparaissaient sur les ques-
tonnaires et les personnes étaient
invitées à identifier les espèces qu'ils ont déja
recommandées). Chez le premier groupe de 54
répondants (surtout des architectes paysagis-
tes}, l'iris versicolore est l'espèce la plus citée
(a0 ioas sur 54), suivi de près par la fougère-à-
l'autrche (Mottewecia struthiomens}, bes cemon-
des, le quatre-temps (Corts comadensis), la fou-
pire adiante du canada fAdiontum prdatural, et
les dicentres. La tlarelle, bes trilles et le popu-
lage des marais ((Caltha palacstrés), un pew micrins
pogulaires, sont quand enéené cités par près
d'un répondant sur bread.

Espèces identifiées dans le questionnaire
(nombre ét pourcentage de répondants, sur 54, af-
tient les. avoir recommandées),

Plantes à fleurs
drs cersionier
Corus énadentets
Cicerctre spe.
Travel éveil
Trillian app.
Caltha palustris
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Nuances et conseils!
invités à commenter, plusieurs répondants en
ont profité pour expliquer ou nuances leur ré-
pone. Ainsi, certains estiment que le prélève
ment d'espèces indigènes en muübeu naturel,
pour le commerce, pourrait être une pratique
acceptable dans certaines conditions: 5’ ne
s'agit pas d'esphces rares ou en situation pri-
caine, si l'habitat est voué à £tre détruit pro-
chainement, s'il s'agit d'espèces prolificques, si
l'en doit obtenir des plantes à étre multipliées
et qui ne sont pas disponibles autrement, si le
taux de récolte est contrôlé et assure be main-

bien de la population, si les plantes sont préle-
vées sur be terrain de celui qui les vend.

Certains ont, au contraire, exprimédes raisons
rendant le prélèvement inacceptable: il est Len-
portant de ne pas perturber les habitats netu-
rels, test possible que cette pratique devienne
abusive et entraîne la disparition d'espèces, les
végétaux propagés en pépinière sont de
meilleure qualité. Qu'en pensez-vous? Dans ke
méme ordre d'idée, certains répondants n'ap-
pulent pas entièrement l'idée de déconseiller
l'achat de plantes indigènes prélevées en mi
lieu naturel Les arguments pour ou contre
cette idée recoupenten grande partie eux ve
qués précédemment,

Par leurs commentaires, des répondants sug-
gérent différentes façons de déconseiller l'achat
de plantes indigènes prélevées en milieu na-
turel. Ainsi, l'un d'eux affirme que, dans ce
domaine, l'éducation du public serait plus ime
portante qu'une fon, un autre qu'il
serait possible de certifier et étiqueter Les vé-
getaux produits en pépinière.

Ce sondage nous a permis de rassembler un
échantillon intéressant d'opinions diverses sur
l'utilisation des plantes indigenes de notre flore
en horticulture onmementale. Distribué à quel-
ques centaines de professionnels, il a certaine
ment atteint son objectif de sensibilisation.

de travail reste maintenant à faire
pour évaluer Fimpact réel de ce commerce sur
les populations sauvages et en informer le pu-
blic.
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En bref du MEF

Ski ou réserve écologiques
[dene Fer 1

| par Francs Boudreae
Cac
| |

ny janvier 1998, le ministre de |" Environ
nement et de la Faure annonçait la créa
don d'une Fe réserve écologique la ré

serve écologique de la Rivière-Rouge D'anesu-
perticie de 413 ha, cette réserve se situe dans le
combé d'Argenteuil, dans la région des Lauren-
des, sur la rive ouest de la rivière Rouge, à 2,5
km de son embouchure. La nouvelle réserve
écologique assure ba ion d'écosyslénes
forestiers fife de la région écologique
de la Basse Gatineau: érablitres à érable à sue
one et hitre américain, érablière à érable rouge
et proche du canada, frénaie noire.

Par ailleurs, 11777 ha ont Ot ajoutés à la réserve
écologique André-Michaux dans la région de
TOutacuais, or qui porte sa superficie totale à
450 ha. Cet ajout permet la protection d'un ver-
sant boisé escarpé sur la rive est de la rivière
Gatineau, où se trouvent des peuplements à
pruche du canada, pin blanc et pin rouge, ainsi
qu'une chénaie rabougrie à chêne rouge.

i que ces aires naturelles maintenant
protégées ont été cédées au MEF par Aydro-
Québec. Le réseau des réserves écologiques
s'étend maintenant sur 69 200 ha (692 km’).

Protection assurée
Le MEF et le secteur forét du ministère des
Ressources naturelles ont convenu, à la fin dé
cembre 1997, de limites territoriales pour une
réserve écologique sur 550 ha de terres publi-
ques dans la municipalité de Mont-Saint Pierre,
en Gaspésie, Objectif : protéger l'Astragalus
cusiratis var, giabrivscule et des milieux fragiles
exceptionnels. Un gain important pour la con-
servation...

Astragalus australie var. glabrivscls.
Dessin reproduit de Ulustrated Flora of the
Hordushien Vested Stakes andl Adjacent Canada.

L'histoire commence ily a plus de 100 ans...
C'éminents botanistes découerent, sur be mont
Saint-Pierre, des plantes dont l'aire principale

se situe dans les Rocheuses mais qui sont ra-
res, très rares mème, dans l'est de l'Amérique :
Macoun, en 1882 l 1s Rare his var, Piscidd,
une fabacée : Fermald, en 1923, l Astragalus
auatralis var glabriusculs, ine autre fabacée ;
Kelsey, en 1927, l'Erigeron composites, une ash
racée, Lermont Saint-Pierre est dès bors reconnu
pour som intérét floristique. Et les botanistes ¥
ont depuis copiewement récolté des plantes
rares : autant pour l'astragale que pour
Towytropis, le Centre de données sur le pati
mine naturel du MEF a recensé plus de 50
spécimens d"herbier! Aujourd'hui, on sait que
l'astragale ne se trouve, au Québec, que dans
trois localités : le long de la rivière des
Outaouais, au bord du lac Témiscamingue et à
Mont-Salnt-Pierre. Quant l'ocytropis, ils’agit
de la seule population québécoise connue.

C'est notamment pour protéger la More que Le

au début des années 1970 de consttheer une
réserve écologique sur le mont Saint-Pierre.
Mais le site est propriété privée, fréquenté par
le public et par Les amants du deltaplane !... En
1992, le MEF a inclus les trois espèces sur la

menacées ou vulnérables En 1994, il comman-
dait une étude sur leur répartitionet leur abon-
dance afin de définir les options appropriées,
et réalisables, de conservation: Pierre Morisset
et Michelle Garneau de l'Université Laval ont
découvert, à l'été 1995, six populations d'as-
tragale sur les sbrupts talus d'éboulis actifs,
composés de grès et de shistes, qui bordent le
versant est de la vallée de Mont-Saint-Piere
sur une distance d'environ & km depuis le bord
de la mer. Ds caractéristrent aussi bes popula-
Hons de l'oxrtropis et de la vergerette.

Mai 196: le journal Le Soleil annonce un pro
jet de ski & Mont-Saint-Pierre... Le MEF yérifie.
Le projet pourrait être (et sera) accepté pour
une subvention gouvernementale. Les pistes
arpenteraient l'habitat de l'astragale et bes ver-
pants fragiles (8 causer des parois rocheuses fria-
bles et des éboulis actifs) ob, de plus, les ris-
ques d'avalanche sont réels. Le projet néces-
site un certificat d'autorisation de la part de ba
direction régionale du MEP. Heureusement.

Juin 1997: Armé dé rapport de Pierre Morisset
et de Michelle Garneau, épaulé par le géogra-
phe Bernard Hétu de l'Université du Québec à
Rimouski, qui dtudie la dynamique de ces ver-
pants depuis 15 ans, et par l'écologue Louise
Filion de l'Université Laval, qui travaille avec
Bernard Hétu sur la dynamique forestière de
ces versants ef sur les avalanches, l'équipe du
MEF a réussi, non sans peine, à convaincre les
intervenants gouvernement en neon, puis
les promoteurs, de me pas inbervenir sur ces
milieux fragiles. Qui! Le projet de ski sera plus

eer:

en

meodeste, prendra place dans un
site acceptable à la suite d'une ex-
pertise scientifique et sera moins
visible dans le paysage.

Oxytropis borealis var oiscida.
Dessinneproduitde Flora cé Alaska and
Mrighbering Territories (Mulrén, 1984},

Le processus administratif devant
mener à la création de la réserve
écologique de Mont-Saint-Pierre,
qui n'était pas prévues & la pro-
grammabon, a été initié, Cette ré-
serve comprendra la partie du
versant est de la vallée qui se si-
tug entre deux et six km du bord
de la mer. Les tnois plus grosses
populations d'astragale, dont ba
plus importante au Québec, s'y
trouvent Excin, le MEF a aussi en-
trepris des actions pour assurer la
protection des plantes rares sur le.
mont Saint-Pierre (à suivre...)

Quand le ski glisse sur la piste...
de la conservation | #

Pour en savoir plus
Morisset Fd Ml Garneau. 1597, Les
Plantes susceptibles d'étre décigrubes
menacées ou vulnérables de la région
de Menit-Saint-Pierre (Gaspésie). MER.
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Jardin laurentien, chronique horticole

L'iris versicolore

| hr Jaguar Leabrecgiae ner Radel Dunrk EME af dite

Larger Blue-Flag
Famille widacées

La troisième édition de la Flore
lasrentienme.- revue ct corrigée. Fiche technique

Tous seront heureux d'apprendre FPlantewivese à rhizome
que la Flore laurentienne du frère Hauteur: 60 à 90 cm

ponible dans wre verso = no Fleurs bleu-viobet et jaune
velle et améliorée =, minutiewe Particular: emblème floral en devenic..
ment révisée par l'équipe origi- Culture
rale enrichie de plusieurs colla-
borateurs (Stuart Hay, Marcel
Bandeau, Jacques Cayouetic et
Jacques Labrecque}, afin d'élimi-
ner les nombreuses erreurs qui
défiguraient le premier tirage de
la troisième édition (1995).

Cette version de la Flore possile
de plus un ajout supplémentaire
de importance par rap-
port à la précédente: uneune mise à
jour de la taxinemie et de la mo
menclature, inscrite dans le corps
de l'ouvrage, en mange du nom
original. Les botanistes québécois
pourront donc se familiariser avec
ons nouvelles merveilles phométi-
ques que sont les genres
Symphyotrichum, Doellingeria,
Schomeplectus et Balhoschocmns,
pour ne mormmer que quelques
exemples. Les sections photos,
notes et références ainsi que la
liste des nouvelles espèces pour
le Québec ont également fait l'ob-
jet d'améliorations. Bref, ure nou-
velle version de ta Flore dont le
frère Mane-Victorin aurait pu être
fier.

Une mist en garde cependant: les
mots «nouvelle etamélionée = me
sont pas inscrits sur la couverture.
Pour éviter d'acheter l'ancienne.et
imparfaite version, vérifier bien
en page V si les mors de tous les
collaberateurs y sont indiqués.

Marie-Victorin, { 1995, Flore
laurentenné. Troisième édition
mise à jour et annotée par L
Brouillet, SG. Hay et [ Goulet en
collaboration avec M. Gbonceau,
|. Cavouette et J. Labrecque Les
Presses de Université de Mon-
tréal, Montréal, 1096p. a

L'iris versicolor se plait bien dans bes sols hu-
mides, voire même détrempés, ce qui en fait
une plante toute mdiquée pour les abords des
bassins et des pièces d'eau. Ele croit mieux en
situation ensoleillée, mais tolère une ombre be-
gère de quelques heures par jour. Sion La cul
tive en plates-handes, ce qui est por
sible, on prendra soins de hub fournir toute l'hu-
micité cent elle a besoin. Lin apport automnal
de matiére organique, farmer décompose, com-
post ou autre, hui fera le plus grand bien. Pour
un effet visuel grandiose, cultivez-le en massif
d'au moins dix à quince individus Votre féte
nationale sera fleurie à souhait!

Propagation
Bien que facile de culture, l'iris versicolor de-
mande quelques attentions particulières pour

Concerto Floralia
jar Gia Lanmeteneias

Arcolie, gaulthérie et sarractrie; parnassie ef Jobétie.
Salling, argentine et cubvrine: canuertng, jowquine et colombine.

Rouchette, lagigrene, violette ef archourette.

Blé-des-sables, orge agréable, folle avotre ef foin follette.
Trèfie-d'odeur, triffe-d'eau, flèche d'eau ef lnnende-de-mer,

Julienne des domes, Belle deme, belle de wit et mmesotte bleue.

Quonefaaile, millefruilie et rotleperhuas.
Buds et seen.

Segittotre, sabomire, sétaire ef sarguimere.
Kalra, drosére, pentbina a aboce.

Andromide, costandre ef meédéole: cassiopée, reyrepfés ef dirce.
Artémise, oréthuce, ints ef calypso; naërde, dryads ef asclépiade,

Duliche, pruche ef rossolis,
Bois-sent-bon, lowe odorants ef Berle suive.

Choelée sensible, coeurs saignants et immortelles à

sa propagation. [l est possible
de réproduire cette plante par
division ou par semis.

Pour la division, il faut atben-
dre que lex plants aient Meuri,
car cela minienisé le choc de la

du semis, ilest recommandé de
calquer le processus naturel.
Une fois les graines bien mires
à La finde l'été, les cuetllir et les
planter aussitit & l'endroit dé-
airé où dans une terrine de se
ris, Les terrines doivent Bie hi-
yernies à l'ectérieur, car Le taux
de germination est granchement
augmenté par la stratification
humide {technique de traite-
ment par le froid).

Des le printemps, de toutes pe-
dites feuilles d'iris
Si les semis ont été faits en ber
nines, étendre de six & hot se-
imaines avant de les transplan-
ter et suivre les recomemantda-
fiers pour la culture,

Bon jardinage! &



De mes archives

Samuel Sturton!
T’as pas honte de cueillir des trilles¢
| pat Jacquet Coyouett

Voici snr nouvelle chromigue qui en intéressers plusieurs. facques noms erretierdre rés
gdirement de persannages séennus me d'aspects parois cocasses où mégligés de M'his-
dore de la botanique au Québec-Labrador. Bienvenue dans mos pages, Jacques,

l'Opération Trilles et Cie et je suis con-
vaincu que plusieurs d'entre vous se sont

otferts pour défendre cette noble cause. Four
ma part, je n'aime pas faire les choses comme
tout le monde et mon esprit souvent tordu —
mes amis en savent quelque chose — m'ins-
pire des voies contraires, qui nécessitent un bon
sens de l'humour. J'ai pensé présenter ici un

e qui a récolté des plantes dans la
région de Québec, au siècle dernier, d'une fa-

gon bien particulière et qui va totalement à l'en-
contre de se que l'on souhaite actuellement Ce
personnage a des remarques sur la cuxillette
des plantes sauvages qui feront «frémire Pa-
trick, Gisèle, Andrée et cie. Profitons de ce

L'itinéraire de Samuel Sturton
Je suis convaincu que peu d'entre vous, mème
les botanistes chevronnés, connaissent Samuel
Sturton. Hé en Angleterre, en 1612, il avait des
origines françaises, de Narbonne, Sanyuel était
chimiste, pharmacien et ... politicien. C'est pro-
bablerment à la suite de démélés politiques qu'il
quitée le Vieux Continent avec sa famille pour
venir s'établir à Québec, en 1856. Il y exerce 34
profession de pharmacien et parfait ses con-
naissances en chimie; i] s'intéresse ausei & la
botanique et à la géologie. Il émigre au Mani-
toba en 1878 ety décède en 1841. Pendant son
séjour à Québec, il est fort actif au sein de la
Société littéraire et historique de Québec. Il en
devient membre en 1857, y présente régulière
ment des conférences sur la chimie et la bota-
nique, # est responsable de La biblicthéque en
1861 et 1842".

I écrit deux articles sur les plantes sauvages
de la région de Québec®%. Il herborise longue-
ment aux environs de Québec ef ses descrip-
bons des sites sont bien détaillées. Sa flore de
1861 suit la phénologie des plantes et comprend
trois cartes de répartition pour les principales
espèces, Ce sont peut-ëtre les premières cartes
de répartition pour des plantes du Québec,
n'est-ce-pas Camille?* Ses descriptions sont
accompagnées de toutes sortes de comumentai-
res; on y trouve mème des extraits de poèmes.

Mais il cueillait «ben qu'trap=!
Au sujet des trilles sauvages, il se laisse aller à
des confidences, En Angleterre, il devait payer
«three shillings and six pencés pour se proc

[ existe plusieurs manières d'appuyer

* Camille Besssaau, botanisie de grande réputation, à qui
Fon doi les fus iors awe ur le phyiopographie
du Gudbeo-Labradar, Membre du Comité bulletin.

rer un seul plant de trille pour san jardin. Lare-
qu'il en voit à profusion de part et d'autre du
cheroin Saint-Louis, à Québec, aus! à le d'Or
dans et à Lévis, i ne peut résister. C'est La li-
berté totale, c'est gratuit, alors pourquoi s'en
priver. Cueillons-en, faisons des bouquets pour
la famille, Les amis, etc. Attention, filme faudrait
pas trop be chicaner, ce n'est probablement pas
dess faute s'il n'y a plus de trilles aux abords
du chemin Saint-Louis

Lorsqu'il découvre la sanguinaine, il ne sait pes
ce que c'est. 1 s‘empresse alors de se
la flore d' Asa Gray dans une Librairie en bas de
la côte de la Montagne. [a vite fait de l'identi-
fier etils arrange pour la cultiver. Après l'avoir
récoltée à la fin de l'été, il réussit à forcer la
plante à fleurir dans cnaison pour le Jour de
An. I aimait bien les délicates primevères
(Primule méstascinicr] qui poussarent sur les
rochers de l'ile d'Orléans et il s'est empresse
de Les mettre en pot pour les offrir à tous ses
amis. Comme il y a plein d'ancalies sauvages
au pied des chutes Montmorency, notre ami
Sharon pensait faire une bocune cueillette, mais
il a été fortement déçu parce qu'il n'a pas pu
les récolter tubes.

Un jour, il s'est perdu dans une tourbiére du
bor Gorrin à la recherche de evpripèdes acau-
les, et il a eu toutes bes difficultés du monde à
en sortir avec un enfant sur be dos et des bras-
ses d'orchidées dans les mains. Cet endroit est
probablementenfoui maintenant quelque part
sous Le campus de l'Université Laval...

Une anecdote savoureuse, maintenant. I] a fait
conmatine à un ami européen notre chow pusni
mais ce dernier en est devenu si entiché qu'il
n'arrétait pas d'en cueillir. Sea vêtements
étaient tellement imprégnés de cette agréables
odeur qu'il est devenu un personnage qu'on
fuyait en société... Tant pis pour ce vilain
cusilleur de plantes sauvages!

Un bon observateur, cependant
Sourton aimait bien nos hépatiques, mambenänl
nommées anémones Elles décoraient les fer
tres de sa bibliothèque. Dans som artich de 1863,
il fait remarquer que les deux espèces ne sont
pas toujours faciles à distinguer et que la var
ration semble aller de l'une à l'autre. Î ne sers
pas le dernier à avoir ce problème n'est-ce-pasi
Il a découvert avec plaisir la lobélie cardinale
en fleur au lec Saint-Charles. C'était aussi un
des jovaux de sa propriété en Angleterre.

Da vu sur les hauteurs de Lévis quantité de
Veronica chamaedeys (qui y ext toujours); la trou-

Félime 3 ne 2

UEBECA
vant différente de celle qu'il con-
naissait en Europe, il décrit une

m'étonnerait qu'elle soit néperto-
riée dans La littérature scientifi-
que. Mon père, dans la flore du
comté de Lévist, en discute et la
place en smonymie avec la va
riété typique. Îl pense que cethe
véronique aurait été introduite
par les troupes de Walle, lors du
siège de Québec

Dans la liste à la fin de l'article de
1863, il y a quelques mentions
d'espèces rares, entre autres le
gentanopsls de victorin, à l'ile
d'Orléans. 11 dit que je trille blanc
est abondant à la Grosse Île: sa
mention (1861) devance d'un an
celle de la Flore de Provanches.

Sans herbier!
Shurton aimait les plantes en bou-
quets, en pots, en culture, parce
que, selon Lui, c'était la meilleure
facon de les admirer et de les faire
aimer. Par contre, i] avait horreur
des spécimens pressés et séchés
qu'il comparait à des momies de
musées, Voici des commentaires
qui feront certainement plaisir
aux betanistes: «Bonky are lifeless
things, dried flowers are only for the
musiy botanists... | cannot, Paull not
lowe your dried musty specimens, but
I wall love codth all my heart those
lovely living flowers onfh which the
earth és filled». Inutile, ke pense

L'article de 1863 porte sur la géc-
graphie des plantes; il a de très
bons commentaires sur leur répas-
titien, les introductions, la taille
des espbces alpines, etc. C'est sie
cement notre premier phytopec-
graphe, qu'en dis-tu Camille? Fi-
nalement, il n'avait pas que des
défauts ce cher Samuel!

Références citees
1. Wintel, EC, LES, Chur Library. Traneac-

od Cheers, NS, 160 7.

2. Sberion, S. 1881. Tre wild flower of
Quebec. Trenschons of the Liberary and
Hiskmieal Sochety cf Gaeeber, 4: 17-50
3. Sharon, §, 1868. A fe hroeeghits om the
botanical geography of Canada. Trans

of (Peebec, M4. 1 (EE SSL,
4. Doyor, De et À Capote. EPS Liste
annette dite plantes du come ale Livi, QC
Service de recherche en défense des culbs-
ne Agriculture Québec. hitmen" 2.



[het Foe 2

ECA.

Avis de convocation et ordre du jour

Assemblée générale annuelle

par Hilline VErommenus Samedl 20 mars 12:30, Eootethigue de Biedime
Invitation: desse Avis est par la présente donnée de la tenue de l'assemblée générale annuelle de

saponage! ils FloraQuebeca. Cette convocation est la seule qui sera envoyée aux membes.
FloraQuebecs vous invite cordia- L'assemblée générale annuelle sera présidée
lement, le jour de l'assemblée gé-
nérale, à déguster le café et le des-
sert en compagnie de tous les
membres de FloraQuebeca. Il pa-
rait que l'an passé nous étions dif-
ficile à contenir, nous papohons au
cours de-cette très sérieuse aSSem-
blée. Cette indiscipline nous vaut
donc une belle surprise; cette an-
née l'assemblée commence par un
Évnement social, question de join-
dre l'atile à Pagréable.

Venez donc jaser, discuter etéchan-
sur vos activités botaniques

passes et futures.

‘La date: samedi le 21 mars 1998;
facile de s'en souvenir, c'est la fin
de l'hiver et le début du prin:
temps. L'heure: 12h30. Le lieu
Écolothèque du Bioddme de Mon-
réal, Bienvenue à tows!!! 4

Affichez
nos couleurs

par Cône Lafans

Affichez les couleurs de
FloraQuebeca et contri-
buez à financer nos projets.
Portez notre «gaminet=
(appelé communément
T-shirt), conçu spéciale |
ment pour ies belles sai-
sons qui sanmoncent.

Il sera disponible lors de
l'assemblée générale, au
coût de 154, ou par La poste
en ajoutant 35 pour les
frais d'expédition. Soyez
les premiers, faites vite...
nous nen avons qu'une
quantité limitée. +

Portez notre
gaminet

par M. André Bouchard, parrain de Flora(puebeca,
botanist-écologiste et professeur à l'Université de Montréal.

12h40 Accueil

Mot de bienvenus

Met d'ouverture

13h30 Assemblées générale —
première partie

Bilan des activités de Mannie 1997

Bilan financier et lancement d'une
levée de fonds

Modifications au Réglement général

14h01 Conférence
M. Normand Villeneuve

Écosvstèmes forestiers exceptionnels
du Quibece

+

Suite de l'éditorial de la page 1

14h30 Fause

1h45 Assemblée générale —
seconde partie

Relance de l'Opération Trilles & Cie

Réunion des comités et Élection des
responsables pour l'année 1998

15h15 Rapports Ses comités

15h45 Élection du conseil d'administration

L'assemblée générale sera suivie de la pre embère
fet courte) réunion du nouveau conseil d'ad-
minstttation et des responsables de comités, 4

+

Nous ne passons pas inaperçus (suite)
Toutes ces activités ne se sont pas or panisées
d'ellés-mêmes. Tl a fallu se rencontrer, discu-
ber, se converter, Pour se faciliter ba tie, be con-
sell d'administration peut désormais compter
sur un secrétaire permanent, en la personne
de Prédénc Coursel, botaniste d'expérience qui
est, de plus, ferré en informatique. Son rôle
principal sera d'assurer La communication en-
tre Je conseil et les membres... et notre sie
social est déménagé d'Ulverton & Mont-Lans-
rier (résidence de Frédéric}!

Appuis et reconnaissances
De plus en plus, nèus recevons reconnaissance
et appui. En effet, notre ascockation bénéficie

d'un appui financier appréciable du minister e
de FEnvironnement et de la Faune, sans lequel
plusieurs de nos activités n'auraient pas vu lé
jour, où difficilement. J'aimerais profiter de
catte page pour remercer, en votre nom, le
ministre, monsieur Paul Begin, de même que
mémsieur Gaudreau, de la Directon
de la conservation et du patrimoine écologi-
que. Aussi, je vous rappelle que quelques-uns
de nos membres ont regu des honneurs, au
cours de l'année (voir FlaraQuebera 2/21,
automne 1897).

C'est dire à quel point nénss ne passons pas ina-
perçus! à

+

À la recherche de la sélaginelle apode
par Philippe Fer

Essayer de trouver cette petite plante rampante
ides mousses durant Jes mois de mai à

août demande de longues observations, à qua-
tré pattes, et les trouvailles sont rares car la
sélaginelle se confond facilement avec certai-
nes esphoes de mousses Que d'heures ais-je
perdues ainsi! Mais kmsque survient le temps
de la sporulatos, environ de la mi-acût à la
fin de septembre, la petite plante se ramifie, se
dresse au-dessus des mousses et prend une co

loration allant du vertjaunätre au blanc-au-
nätre. Les colonies de sélaginelle sont alors très
visibles et finies les recherches à quatre pates,
On peut découvrir cette espèce le long des ri-
vières, surtout dans les creux humides des ro
chers ou dans les coulées près des rivages [ce
sont mes lieux de prédilection]. Toutefois les
cones peuvent disparaître d'un site suite au
raclage des places, =



Réglement général de FloraQuebeca
binhow 3 KI

BECA
| Tan tadpole & 23 mars 1996 of modifié be 27 mare 1997
Article 1. Siège social

Le siège social de Florauebecs est situé au 30
route 116 à Ulverton, ou à fout autre encdrét
choisi par l'assemblée générale.

Artiche 2. Membres

Est membre de Flora Quebeca toute personne,
physique ou morale, qui en appuie les objec-
this, qui acquitte sa cotisation et qui est accep-
tie par le conseil d'administration.

Article 3. Année financière et cotisations

a)L'exercice Ginancler de l'association corres-
pond à l'année civile.

biL'assemblée générale établit la cotisation
annuelle des mecnhres. La cotisation de tout
nouveau membre inscrit pendant bes trois
derniers mois de l'année demeure valable
pour l'armée qui suit.

¢) La cotisation des membres individuels peut
également être acquittée sous forme de ser-
vices ou de travail rendus bénévolement à
Fora Quebeca selon les modalités établies par
le conseil d'adenmistration.

Article 4 Assemblée générale annuelle des
membres

a) L'assemblée générale annuelle, organe $u-
prème de l'association, lui donne ses orien-
tators et ses politiques générales.

biL'assemblée générale se tent au cours des
trois premiers mois de l'anvée, Elle est cone
vouée par Écrit avec au moins trois Sema
nes de préavis à tous les membres et com-
prend un appel aux candidatures du conseil
d'administration

c) Elle élit un président d'assemblée ainsi qu'un
rapporteur chargé d'établir le procès-verbal.

Elle reçoit les rapports du président sortant,
du secrétaire et du irésorier et leur donne qui-
tus.

ei Elledlit le conseil d'administration compose
de six membres. Les candidatures au conseil
doivent parvenir au secrétariat de l'associa-
fon au moins deux semaines avant lassem-
blée générale à laquelle elles seront soumi-
SES.

f) Elle suit la procédure d'assemblée générale-
ment reconnue et, en cas de doute, s'en re-
met au code Morin.

g)Seuls les membres en règle ont le droit de
proposition, de vate et de candidature.

h}Le quorum de l'assemblée générale est fixé
à 15 membres en règle.

Article 5. Assemblée générale extraordinaire

Le conseil, où à défaut, dix membres en règle,
peuvent convoquer une assemblée générale
extraordinaire. L'avis de convocation doit Etre
envoyé avec au moins quinze jours de préavis
et doit comporter le projet d'ordre du jour. L'as-
aemblée extraordinaire n'est saisie que des
questions inscrites ainsi d'avance à l'ordre du
jour. Le quorumest de 15 membres en règle.

Article & Le conseil d'admintetration

a) Le conseil veille & la mise en oeuvre dos
clentations et des décisions de Fassembdlée
generale et voit à ta bonne marche du secre
tariat et de la trésorerie,

b) Le conseil est composé de six membres, élus
par l'assemblée générale. La durée de leur
mandat est de deux ans, sauf pour le pre-
mer oomgeil elu: trois che ses membres sercni
élus pour une période d'un an et les trois
autres, pour ane période de deux ans. Ainsi,
à chaque année, trois seulement des six mem-
bres. du conseil verront leur mandat se ter-
DAFT.

c) Le conseil répartit parmi ses membres Îles
charges de La présidence, de la vice-prési-
denve, du secrétariat, de la bésorecie et de La
coordination des comités. Il nomme des es
mités chargés de tiches particulières: ceux-
ci lui font régulièrement rapport.

diles membres du conseil et des cornités tra-
vaillent bénévolement dans le cadre de leur
fonction. Ils peuvent cependant demander
le remboursement des dépenses encourwes
dans l'ecercios de leurs fonctions, selon bes
modalités fées par le conseil d'acdministra-
bon.

ei Le quorum du conseil est de trois membres,
dont au moins deux parmi les personnes
chargées de la présidence, du secrétariat et
de la trésorerie.

f} Réunions, Le conseil reste régulièrement en
contact en $é servant dés movers électron
ques. Dl doit cependant se réunir au moins
deux fois par an.

gz) Le conseil suit la procédure d'assemblée pt
néralement reconnue, een cas de dowte, sen
remet au code Morin.

hiEn cas de déces, d'incapacité ou de démis-
sons d'un de ses membres, be conseil com-
ble la vacance pour le reste du mandaë,

i) Tout membre du conseil qui, sans justifica-
Hon, comet d'assister à deux réunions consé-
cutive, est condidéré comime démission

naire. Suite page suivante =

Proposition de
modifications au

Règlement général

Le conseil d'administration à
adophé quelques modifications au
Règlement général Ces modifica-
tons doivent Etre entérinées (ons
rejetées!) par l'Assemblée péné-
rabe, le 21 mars 1968.

1) Article 1. Siège social:
Le siège soclal de Floratjuebeca
est situé au 445, rue du Portage à
Mont-Laurier, ou à tout autre en-
droit choisi par l'Assembhée gêné
rale

2) Article 3 ci: abrogation,

3) Article 6d: modification de
l'énoncé de la première phrase.
Les membres du conseil et des
comités travaillent bénévolement
dans le cadre de leur fonction. #

+. +

Internetflore
her Gia? Lanpareir

Cette fois, de la botanique à ea-

Dictionnaire mondial
des arbres
Une oeuvre colocsale! Réalisé par
Miroslav Grandiner, professeur
émérite de l'université Laval, ce
dictonnaire voit le jour après meuf
ans de travall. Pour Le moment,
seule la lettre A pour l'Amérique
du Nord est accessible et soumise
aux commentaires des usagers;
cette lettre regroupe tout de mème

600 ons! Le nombre de
taxons pour l'Amérique du Nord
estévalué à environ 6000, celui de
la planète à plus de 60 OC et Les
fiches de prés de 36 000 taxons
sont terminées dans le cadre de ce

Pour chaque taxon, on trouve tous
les nome français, anglais, espa-
gnols et sauines, les synonimes
latins, la répartition, Pécolomie, les
utilisations, la taille, le hope de
feuillage, etc. À voir absolument.
rer dit qe ca

Suite page suivante =
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| Aer Goble Lamoureux

Internetflore
(suite)

rtoire des
istes actuels

et de leurs publications
Ce répertoire nous amène dans un
univers bout fait contemporain et
aide à dérmêter la jungle des publi-
cations scientifiques en botanique,
non seulement au eer, mais ai
Canada. Chaque botaniste cana-
dien est répertorié avec a liste
complète de ses publications. Et
quand'ondit complet, eh bien c'est
complet fpusqu'en 1996)! Qu'il suf-
fet de mentionner qu'un de nos
membres, bien connu pour sa
grande expérience en bibliogra-
phies, Jacques Cayouette, figure
part les auteurs de ce répertoire.
Un site très fréquenté (8 000 wisi-
teurs / rois), où le mot strillen f-
gure parc les plus recherchés.
Réalisé par Agriculture et
Agroalimentaire Canada.

<hpifermuccivecaleman-temp

Iconographie botanique
Ce site, lui, permet de nous évader
du quotidien et du contemporain.
Réalizé par un autre membre de
FloraQuebeca, Plerre-Simon
Devon, professeur à [Université
du Cnébec à Trois-Rivières, il pez
met de connaissance d'une
thèses de clachorat intitubée: L'icoro-
graphie Bobreigue en Amérique fran
prise du 17e ow miliew du 18r siècles.

Elles'intéresse à l'histoire de la bo-
brique prélinméenne et trace la tra-
jectoire historique des représenta-tions de plantes du cartouche de la
Carte géographique (1612) de Sa-
tue de Champlain, celle du Co-
dex canadiensis (vers 1675 ou
1678), de Louis Nicolas, et celle de
la Description des plantes princi-
pales de l'Amérique septentrionale
(1744) de Pierre François-Xavier de
Charlevoix. Votre curiosité est pi-
quée?

<hitp/iwww.ugtraquebec.ca!
anvhistoirebotanique> 4
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Article 7. Modification des Statuts et du Re
plement general

Toute modification des Statutsetdu Réglement
général doit faire l'objet d'une proposition
écrite, diffusée aux membres en miêene temps
que la convocation à l'assemblée générale. Les
memdifications sont approuvées à la majorité
des deux ters des membres en régle présents.

Article 6, Dissolution

En cas de dissolution, FloraQuebecs est enue
de transhérer tous ses actifs un organisme sans
but lucratif qui exerce ume activité analogue.

Articles, Attribution des tiches des membres
du conseil d'administration

a) Président

1) Préside toutes los assemblées du conseil
d‘administration ainsi que celles des mem-
bres de la corporation.

2) Est le principal officier exécutif et, sous le
contrôle des administrateurs, surveille, ad-
snistre et dirige généralement Les activités
de la corporation.

bi} Vice-président

1}Remplace le président, en cas d'absence,
d'incapacité, dé refus ou de négligence

2) Exerce les pouvoirs et fonctions que peut lui
déléguer le président, de temps à autre,

ce} Secrétaire

1) Agit comme secrétairé aux assemblées du
conseil d'administration et aux assemblées
des membres À cet effet, il convoque ces
assemhlées dans les déiais prescrits, prépare
l'ordre du jour, vérifie Je quorum et rédige
les comptes rendus de ces assemblées ou voit
à ce que ces tâches solent accomplices.

2) A la garde des documents et registres de ba
corporation: procésvertaue ou Copies ré
dus des aseemblées du conseil d'sderonistra-
Bon, des assemblées pénérales des membres
et des assemblées des conniiés.

3j A la garde des archives de la corporation, y
compris ba liste des noms et les coordonnées
desadministrateurs, des membres des comi-
tés, des membres de la corporation.

i) Est responsable de la garde et de la produc-
tion de tous les livres, rapports, certificats,
eruepisirement ebautres documents que la
corporation est légalement tenue de garder
et de produire.

§) Coordonne la liaison entre les membres de
la conporaton, bes communications avec les

médias d'informationetles communications
avec les organismes apparentés

6) Entre les réunicers, assure ba liaison entre les
membres du conseil d'administration: voit
à l'acheminement de leur courrier, à la cir-
culation des documents demandant un exa-
men et une réponse rapides.

di Trésorier

1}A ls charge générale des finances de la cor
poration,

2) Dépose l'argent et les autres valeurs de La
ion au nom et au crédit de cette der:

fibre dans toute institution financière dési-
gnée par le consril.

3) Rend compte au préssdent ou aux adrrinis-
trateurs de la situation financière de la cor-
poration et de toutes les transactions faites
en sa qualité de trésorier.

4) Dresses, mainient et conserve les livres de
compres et bes registres comptables adéquats
durant toute l'année financière. À la fin de
celle-ci, confie la garde de ces livres et des
regisines au secrétaire.

SiLassse examiner les livres comptables de la
corporation par les personnes autorisées seu
lement.

4) Reçoit les cotisations des membres, érret bes
cartes de membres et Gendt & jour la liste des
noms, adresses et qualités des membres de
la corporation: sauf autorisation mpresse du
conseil, cette liste reste à l'usage exclusif de
la corporation. Comfie cette liste 4 la garde
du secrétaire.

7) Suacite et collabore à des activités et à des
demandes de financement de la corporation.

8) S'assure de l'équilibre des finances de la cor-
poration. Prépare des prévisions budgétai-
res

#) Coordonnateur des comités

1) Assure la liaison entre les comités et le con-
sil d'administration.

2) Suscite et maintient l'activité des comités, en
collaboration avec les responsables de comi-
tes,

3) Recucille ét transmet au secrétaire une oF
pie des comptes rendus et autres documents
émanant des comités.

4) En collaboration avec le trésorier et les res-
ponsables des combs, ent à jour les listes
des noms et des cccrdonnées des membres
des comités, &



Etats financiers de FloraQuebeca
exercice se terminant le 31 décembre 1997

Laine J ar

BECA

Bilan au 31 décembre 1997 Lu
Fougères ef associés

CTIF Tout nouveau et tout chaud, un
tt fort beau livre de 325 pages sur

gouache : les fougères et autres ptéridophy-
oe se tes dela Nouvelle-Angleterre, par

soctale nnMise des péridologues dont la compe
TOTAL DE L'ACTIF À COURT TERME 2,845, tenor est reconnue Les photos, en

noir ét blane. sont magrifiques
PASSTF Le livre comprend des clés, des

i cartes de répartition régionales et
Passif à court terme iC. noi mondiales pour chaque espèce,

J aie ak des dessins en noir, des photos de
TOTAL QU PASSIF À COURT TERME Sin spores, un glossaire, un index et

Surplus accumulé 2,157. une bibliographie.
Surplus de l'exercice Li D qe en PRE

qu'à l'amateur, un peuTOTAL SURFLUS 2,259 la lignée de Cody et Britton (Les

TOTAL PASSIF ET AVOIR 1,549 et plantes alliées du Ca-
nada), Le prix estélevé, mais jus-
bé par une reliure rigide et un

à: à fini soigné de la présentation et
g de l'impression.

a Etje suis tres heureuse que la chas-
État des résultats sification de Gligard ait été adop-

du 1“ janvier au 31 décembre 1997

REVENUS

Cotisations des membres. 1,600:
Done 44,
Remboursement de frais FF
Affiches Opération Trilles & Cie 1274.
Levée de fonds Frédéric Back 438.

TOTAL REVENUS AL

CHARGES

Opération Trilles & Cie 1348.
Frais de bélécommmunications 411.
Dépliants a.
Bulletin th
Papeterie 617.
Services postaux 1082.
Services de secrétariat 600.
Frais généraux ee a F
TOTAL DES CHARGES. 4065.

SURPLUS DE L'EXERCICE 132.

{note
(note)

Note: Les frais relatifs aux dépliants et au bulletin sont à zéro grâce à
la participation de la Direction de la conservation et du patrimoine
écologique, du ministire de l'Environnement et de La Faure. #
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ite pour bes lycopodiacées, tout
comme dans le guide Fougères,
préles et hroopodes, de Fleurbec

Tryon, AE & RC Moran. 1897.
The fern aned allied plants of New
England. Center for Biological
Conservation, Massachusetts

49,95 JUS. Commander a:
Educational Resources, Mass.
Audubon Society, 208 South
Great Road, Lincoln, MA 01773;
s'informer des frais de manuten-
ton à:
chprees@massaudubor.org> &

ee

par Lower Bromo

W'oubliez pas notre sortie du 25
avril 1998, à Laval. Nous pré-
voyons prélever des plantes, dans
un site en vois de construction,
afin de les relocaliser dans un lieu

protégé
Apportez bottes, pelle, sacs de
plastique (type épicerie), lunch.

nserivez-vous auprès de
Louise Bonhomme:
514-681-8158 cu GEF-6674. a
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bottoms 3 er | Adhérez, renouvelez et courez la chance de......

Gagner une toile de Frédéric Back

Consignes aux auteurs par Cine Lafram, iréeère
Transmettre les manuserits par
courrier électronique documents
annexés — dé préférence an
Wordb. Seuls dies tees très courts
seront reçus par élécopie.

Les textes courts ont plus de chan-
ces d'être publiés. À titre indicatif,
colonne étroite: 1600 caractères
(250 mots}, colonne large: 2400 cae
racièrés (150 mots}

Ning ne soumettons des épreuves
qu'en cas de corrections substan-
belles de notre part.

Formattage-Typographies
Nous devons défaire tout
formattage (gras, souligné, retrait}.
Sen tenir au minimum:

«Titres et sous-tlires: précéder
d'une marque de paragraphe sup-
plémentaire, Ailleurs: marques de
paragraphe simple.
*ltalique: seulement aux noms La-
Hing ef aux signes de ponctuation
et parenthèses qui beur sont ium
diatement accolés, Utiliser l'itali-
que ausai pour Les titres de publi-
cations, de lois, etc.

*Veaies apostrophes: ‘(et non le
symbole des minutes ‘|; guillermets
frangais «els (non “et"), absence
d'espace entre le mot et les gulile-
Mets.

* Aucune espace avant un signe de
ponctuation. Une seule espace
aprés un signe de panctualion.
Une espace insécable avant %, Set
les symboles de mesures.

Noms de plantes
Norn français seulement, sauf s'il
diffère trop du nom latin et qu'il ¥
a risque de confusion. Ajouter
alors enon batin. Utiliser bes noms
de Fleurbec ou de Marie-Vietorin.
Tous let noms français de gerne et
les épithètes spécifiques commen-
cent par ane minuscule teair Flo-
raQuebeca (210 et (3):6-8).
Noms des plantes désignées ou
susceptibles d'étre désignées me-
nacées ou vulnérables utiliser les
nome adoptés dans Norms frencass
de 229 espéces, Si l'espèce n'y figure
pas, utiliser de nom latin adopté par
Lavoie, 1442 =

L'an dernier, lors de l'assemblée générale, nous
avons fait tirer un tableau offert par monsieur

monsieur Back, cinéaste, peintre, amoureux
passionné et respectueux de la mature non a
spontanément offert une oeuvre originale,
crée pour notre organisme Ce
peste est fait en vue de recueillir des fonds pour
réaliser des actions concrètes de ation
de la Gore du Québec Mer monsieur Back,

Cette fois-ci, nos aitnerons offrir «un Fréché
ric Back pour seulement 10 $+, non seulement
à ceux qui assistent à l'assemblée générale an-
nvelle, mais à tous nos membres et au public
en général. Le tirage de cette toile aura lieu vers
be 15 juin, permettant ainsi la vente des ballets
pendant toute la période où la fièvre du prin-
lemps nous attaque!

Notes que nous avons procédé selon les règle
ments de la Régie des loteries, des courses et
des jeux. Le nombre de billets est limité à 500.

Soyer nombreux etre ratez pas cette occasion...
unique! Commandez immédiatement vos
billets à l'adresse de FloraQuebecs, sans oublier
de joindre votre chaque. Coit des billets: 105
chacun ou 3 billets pour 25 8,

Renouvelez, c'est le moment

Vous appuyez notre action? Vous appréciez Le
Répertoire de botanistes du Québec? Vous sou-

haitez voir se réaliser nos rêves. au les wG-
tres? Et bien, dites-lé-nous: le 1° janvier de cha-
que année, c'est le moment, pour tous, de re-
nouveler son adhésion & FloraGhseheca.

Nouveaux tarifs d'adhésion et
catégorie famille

Le coreril d'administration à apporté quelques
modifications aux emdalités d'adhésion à Flo-
raQuebeca. Ce qui n'est pas changé, cest que
tout individu, famille, sociéhé ow institutron que
devient membre, recevra un abonnement d'un
an au bulletin FloraQuebeca, publié désormais
trois fois par année. Four connaitre ces nou-
velles modalités. consulter. le formulaire
d'adhésion.

Deux offres spéciales
Pralitez de deux offres spéciales, au moment
de votre adhésion:

1 Adhésion à PloraQuebeca + 1 billet de Grage
oF. Backe= 235 pour les individus et 27 $ pour
bes families.
2 Recrutes et parraine: an nouveau membre,
c'est-à-dire quelqu'un qui n'était pas membre
en règle au 31 décembre 1997, et obtenez un
billet de tirage gratuit. Votre nom doit paraître
sur Le formulaire d'adhésion du nouveau
membre (un seul parrain par nouveau membre.
évidemenmenat). &

J'aime les plantes sauvages ©] je les connais bien ©]
Type de cotisation: Individu ou société 188 L)
* Indiquer Le nom du représentant ce la poche: r

+ Cotsation familiales indiquez Je nam du conjoint, ain que le nom et l'âge des enfants de moins de 18-ans

FORMULAIRE D'ADHÉSION
1” janvier au 41 décembre 1996

FCA RETOUR EZ. À:
Nouveau membre ©] Renouvellement J mn” de membre: |

PON a oa green act eg deg _ Prey
Fe SO eaee eeaa g og Jain a RRO RE nae Age, .

ioe ( J NN CO OP aka nbs
Chan. Ata ag PC Def de Aie

mn OS Om om ee oo DCE BOB dE BU M4 à

Je gagne ma vie en horticulture LJ en botanique |)

FLORAQUEBECA
445, RUE DU PORTAGE
MONT-LAURIER QC J9L 2Al

Familiale" 205 iJ Don:

“a. .

© Bulletin Q Commerce hocticobe de plantes indigénes 0 Conseil d'adminéstretion
Old-enbléme © Relocalisation de plantes indigenes © Répertoire de botanistes
O Plantes rans = |) Représentation lore d'oxposltion OI ‘Gestion des paysages vépétanix

J'aimerais participer comme bénévole aux activités des comités suivants:
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